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Résumé de l'article
Cette étude compare l'influence, sur le risque qualitatif d'accidents,
de deux lignes d'assemblage de matériel de transport. L'organisation de la
production de ces lignes diffère par le nombre de postes réduit sur l'une d'elles,
ce qui intensifie la coactivité entre travailleurs à chaque phase du processus.
Les 150 accidents avec perte de temps des assembleurs survenus sur ces deux
lignes d'assemblage de véhicules routiers pendant trois ans sont regroupés en
six classes homogènes, à partir d'une analyse multivariée de leurs
caractéristiques. Aucun lien significatif n'est toutefois observé entre ces classes
d'accidents et les lignes d'assemblage. Il est discuté que l'intensification de la
coactivité puisse être un facteur de contribution à la fréquence des accidents
mais non à leur type.
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